
comprend donc la raison qui a em
pêché Joseph Riel de signer une 
demande de grâce ù ces mêmes 
hommes publics. Il y a là un sen
timent naturel dont on ne doit pas 
s’étonner.

Le comité permanent des expo
sitions a décidé qu’il r.’y aurait pas 
d’exposition à Montréal cette année, 
à cause de l’épidémie de la petite 
vérole et du fait que les édifices de 
l’exposition ont servi et servent 
encore d’hôpital pour les variolés.

La législature de Manitoba est 
convoquée pour le 25 février cou 
rant, le même jour que le parle
ment fédéral. L’honorable M. Nor- 
quay, le premier-ministre de cette 
province, était à Ottawa ces jours 
derniers. M. Norquay est à la tête 
du-cSttnet conservateur de Winni
peg depuis six ou sept ans.

». GARDNER ft Cif •t

Courses tnntnlles
D’vTTAWA. Vente Annuelle D’InventaireiMto<jk> nni:.

-----DES MARCHANDISES-----Si l'on sc conforme à toutes les condi
tions plus de $401 sont garanties à tout 
cheval qui gagnera les courtes Nos. 2 et 6 
en moins de 2.30.

1er jour, 10 février—No. I, $225. Classe 
2.38 sur piste d’êtè. $125, $50, $30, $20.

No. 2, $300. Classe 2.28 sur pute d’hi
ver. $150, $75, $45, $30.

Dans la course No. 2,

VALANT *75,000.00
SERONT VENDUES A. L’ENCAN.

$180 seront don
nées au premier arrivant si cinq chevaux 
partent et si le vainqueur ne parcourt pas 
la piste en moins de 2.30 chaque fois.

2e jour, 11 février—No. 3. Bourse de la 
Puissance de $225. Classe 2.45 sur phtj 
d'été, les chevaux devant être la propriété 
depuis le 1er juillet 1885 do personnes qui 
résident au Canada. $125, $50, $30, $20.

No 4. Réservée.
3e jour, 12 février—No. 5 $225. Classe 

2.32 sur piste d’été. $125, $50, $::0 $20.
No. 6, $400. Tous chevaux trotteurs ou 

allant l’amble. $200, $100, $60, $40.
$250 seront données au premier arri

vant runs le No. 6 si cinq chevaux parient 
et si le vainqueur parcourt la piste en 
moins de 2.30 chu |ue fois.

4e jour, 13 février.—No. 7 Ouver e à 
tous, chacun déposant un enjeu de $15, 
avec $50 additionnelles. (Gratuite pour 
tous chevaux battus dans doux courses 
sans gagner une plac -.) Ouverte aux 
ch vaux qui ontpris part aux courses anté
rieures sans gagner une bourse de $75.55 
p.c., 30 p.c.. 1

No. 8, $225. Tous chevauv trotteurs 
ou allant l'amble. Course de 5 milles. 
$150, $50, $30 $20.

On dit de nouveau que c’est le 
désir de la compagnie du Pacifique 
de rembourser au gouverne rient 
l’emprunt qu’elle a fait de lui. 
Comme lus premiers bons hypothé- 
coires sont maintenant cotés à 104, 
la compagnie pourrait les vendre 
avec profil pour elle même, ce qui 
lui permettrait de racheter sa dette 
de vingt millions. Une clause de 
l’acte adopté à la dernière session 
lui en donne le droit.

PRIX:
Etoffe- à robe 12, 20, 30cts., vendues H, 13 et 20cts.'
Klaii 'iles 2 . 30, 35c!s, vendues 13, 2 . el 3üchç
Tweed- 75uls, 81.00, 81.25, 81.50, vendus 50, 75, 95cts. et 81.00
Manteaux pour dam -s. 85 00. 87.00, 80.00. vendus #3.00,8400 et 86.

TOUT L’ASSORTIMENT EST VENDU A SACRIFICE 
EN PROPORTION.

50 pièces de cachemire aux prix de l’encan, ainsi que 75 pièces de 
velours de coton noir et tontes les autres marchandises.

Vest une occasion exceptionnelle pour faire tics achats, 
une occasion sans précédent (tans Ottawa.

Les sla istiques du dernier recen
sement montrent qu’au Nouveau- 
veau-Brunswick, en 1881, la va
leur dus produits de la ferme était 
de $9,000,000, tandis que la valeur 
des produits de toutes les autres 
industries s’élevait à un peu plus 
de $7,000,000 ; que ceux qui étaient 
engagés dans l’agriculture étaient 
au nombre de 54,000, tandis que 
ceux de tous les autres emplois 
étaient au nombre de 50,000. On 
peut juger par là de l’importance 
de l’agriculture en celte province.

La Vente commence le 4 Janvier,
ET NE SE CONTINURA QIJ’UN MOIS.

C’0;VniTIONS : Argent comptant; renés île bonne 
heui e.

PATINUIR A ROULETTES
" R OYAL.” D. GARDNER & CIE.,

<$<$ et Rue Sparks.
PROGRAMME DE LA SEMAINE: 

Attraits extraordinaires.
Grande matinée chaque après-midi cette 

semaine; attrait sans rivaux et bonne 
musique.

J-udi soir, grand* soirée au bénéfice de 
M. Rennie. La musique des Gardes sera 
au complet. Courses de jeunes filles, 
course d’hommes, course des r porters, 
course en bicycle et la grande

La salle sera ouverte aux patineurs de
puis 7$ hrs. à 10 p.m., et les courses au
ront lieu de 10 hrs. à 11 hrs.

Samedi soir—Grande soirée—Venez de 
bonne heure—Grands attraits—Courses,

M. Joncas écrit aux journaux 
pour leur exposer la misère à la- 
qrelle sont réduits les pêcheurs du 
golfe, par suite de la faillite de la 
maison Robin qui les employait. 
M. Joncas demande des sreours 
poui eux.

Les gouvernements fédéral et 
local sont déjà venus en aide aux 
Gaspésiens. Ces pauvres gens sont 
réduits à la famine la plus com
plète. Ils vivaient delà pêche et 
la maison qui les faisait vivre est 
en banqueroute.

Le Manitoba rapporte un exemple 
de la fécondité dts femmes cana
diennes émigrées au Nord-Ouest. 
Mme J. Bte Lagimonière compte 
aujourd’hui dans Manitoba plus de 
550 descendants ainsi qu’un bon 
nombre d’autres dans la province 
de Québec et aux Etats Unis, où 
l’un de ses enfants était venu se 
fixer.

Avec des familles comme celle-là, 
dit le Manitoba, un pays n’a pas be
soin d’appeler l’immigration à son 
secours, il peut se suffire à lui- 
même.

i0 Ai
>partie de

Le soussigné a transporté au

No 113, RUE RIDEAU
Porte voisine du magasin do quincuillt*. 

ne il ) M. BIRICETT, le Foods de Banque 
route île L. L. A. GRISON, acheté àChance - Sans 

Pareille !
Grande soirée complimenlaire au béné

fice pour M A. S Rennie le 10 couranl.
Grand carnaval costume, militaire, etc., 

le 18 courant.
47| dans la $

QV’IJi VENDRA A
A. S RENNIE,

Gerant. D’IMMENSES REDUCTIONS.Pour un jeune homme qui 
deaire entreprendre le Stir LES MARCHANDISES DE MODE 

seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoile « à Robes, i moitié prix,

Tw eds, à moitié prix,
Colons, à moitié prix,

Toiles, à moitié prix.

AFFAIRES AFFAIRES COMMERCE
D’EPICERIESPour quelques jours seulement Manteaux vendus pour ’jio de h valeur
Poste de Ire Classe Un d parlement de première classe, pour 

la confection des RuAes.sousla survei,lance 
de M'Ie. Breen, la couturière par excel
lence -1 Ottawa, •£4f"‘il-'iché à l'établisse
ment. __'

A. BLAIS,
JÆÏ»

Rentel le» noire».
Dentelle» crème. 

Dentelle* brune*, 
Dentelle» conlenr cafe 

Dentelle de fantaisie, 
Dentelle perlei».

Epicerie» nouvelle» et uiurh- 
sin de» mien* assortis.

S’adresser an burean du 
••CANADA” pour plu» am
ple» inlormation».

e William.^

25 pour cent au-des ous des 
prix ordinaire-.

Marchandises d’Hiver ven
dues sans réserve

DIPIITIIKRINE
Dlle A. McDonald. mi-DIPEHÏilBRiKUJIi

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la ... 
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes

LES ARTICLES DES

MOIS Mil lli 1,1,0Une dépêche de Winnipeg an
nonce que M Joseph Riel, frère de 
l’ancien chef mélis, a refu“éj de 
signer ia reçnê e demandant l’élar 
gissement des prison.dois métis.

Nous comptenons cela, fait re
marquer arec beaucoup de raison 
le Courrier du Canada. Quelle que 
soit l’opinion que l’on entretienne 
sur l’exécution de Riel, pour la 
famille de ce dernier le drame de 
Régina reste un souvenir ineffaça
ble, et les représentants du pouvoir 
qui ont laissé se dresser l’échafaud 
sont, aux yeux des parents de Riel, 
les instruments de leur deuil. On

Nous ne refusons aucun offre raisonnable.

WOODCOCK,
No. 39 rue Sparks

NOEL LA D1PHTHKH1E VAINCUE !SONT INSURPASSABLES 
Les dames feraient bien de profiter des 

bas prix pour les fêtes du Jour de l’An.

Maison de Modes Parisienne
521 HUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

Aux ravages do cotte maladie terriuie 
ot réputée incurable, on a trouve un 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix aminées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’iuventeur par des personnes notable* 
el dignes de foi attestent l’eflic cit ■ vrai
ment étonnant .le ce remède.

Préparé par lo

Madame Thomas Byfield
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa. la
DR N. LACERTE,

LEVIS, P. ».Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d'été. Notre assorti
ment qui vient d’amver et des plus com
plets.

A LOUER Paix : 6V cts. 
les pharmacie

la bouteille. Bn vente ches
EN-'DEPOT CHEZ

ELZKAK A 1.4 Itl K,
*71 Rue Bolton, Ottaw

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Catlicart. Possession immédiate.

Pour informations s'adresser au No. 92, 
rue Cathcart.

Dame Thomas Byfield.
I D juill le88 4

.RBON

Ut
R CHOIX
ur, tout frais tiré

rs seulement'

lté garantie.

ORTB&Cie
*ARKS. '

d’u: te race anglo allem?nde qui 
leur rend en réalité la vie difficile 
et ne leur aide nullement à sortir 
de la misère plus dure encore là- 
bas que chez nous.

P ourquoi ces travailleurs mieux 
ren feignés sur ce que le Français 
peu t espérer dans l’Amérique du 
Nord qui les tente el qui tous ne 
son*. pas sarfs vargent, n’iralent-ils 
pas au Canada parmi les Canadiens 
français dont la sympathie leur 
sera it si précieuse a i milieu dt-s 
épri luves de l’existence nouvelle 
qu’i 1s recherchent.

Le comté de Windsor surtout 
dev rail les tenter ; son climat est 
semblable à celui de la France; 
les produits de la terre sont ... 
tnêi nés. Les propriétés élant à meil- 
leui* marché qu’eu France, ainsi 
que le prix de la vie, et les pro 
dui ts se vendent bien, on com- 
prei id facilement qu’il faut beau- 
cou p moins d’argent que chez nous 
pou r arriver au même résultat. 
Par exemple, une ferme qui vau 
drai .t en France 20,000 francs n’en 
vau t guere au Canada que 6 à 10,- 
000 et rapporte autant, sinon p'ns.

L es nouveaux arrivants dépen
ser. lient à i’hôlel, à Windsor, comté 
d’E >sjx, dans l’Ontario, 20 lianes 
par semaine et trouvaient là un 
joui ‘naliste français, M. Bodard, 
dep uis 30 ans dans le pays, qui 
pou rrait leur être d’un puissant se 
com

LE CANADA

Ottawa et Hull, 12 Février 1886

LE CHEMIN DE LA BAIE DES 
CHALEURS

A en cioire le Globe, le contrat 
relatif à la construction du che 
miu de la Baie des Chaleurs vient 
d’être accordé à .MM. Isbester et 
Brown.

Dans les circonstances, le corn 
mencement des travaux d’une telle 
entreprise serait un bienfait inap
préciable pour la population du 
romté <le Bonaventu r, dont une 
partie se trouve sans ressources par 
suite fies faillites des grands éta
blissements de pêche Robin et Le- 
bouthiüer.

les

GUERRES DE RACES ET DE 
CROYANCES

Un sait déjà à quel état aigu en 
sont arrivées les guerres de races 
et de croyances àTerreneuve. Voici 
une nouvelle qui fera apprécier 
davantage la situation fai e là-bas 
à la minorité catholique.

La nomination de sir Ambrose 
She au poste de gouverneur de 
l’ile vient d’être cancellée, et il 
est remplacé par sir Georges des 
Vœux. Sir Ambrose a joué un 
rôle important dans la politique 
de Terreneuve ; mais il appartient 
à l’Eglise Romaine, et c’est l’uni
que cause qui a poussé la majorité 
de la population à demander son 
rappel au gouvernement impérial.

Les guerres de races et de croy
ances aboutissent invariablement à 
des injustices de cette nature. Heu
reux les pays qui ne l’oublient pasl

l_t :S FAITS DU JOUR
L e Palinoir de la Puissance, à 

Kin cardine, Ont., a été la proie des 
ûam mes hier.

M. A. C. Décary, notaire, a ac
cent ê la candidature à la mairie 
poui r la ville de Montréal en oppo- 
sitio n à M. Beaugrand.

E- louard Hervé, publiciste, Léon 
Say, économiste, et Leconte de 
Lish î, poète, ont été élus membres 
de V Académie Française.

M. l’abbé Primeau, curé de Bou
cher viPe, est parti pour aller pré 
l*ve r des souscriptions aux Etats- 
Uni; i en faveur de la basilique St 
Pier re de Montréal.

DEMENTI

Sir A. P. Caron a autorisé le 6a- 
nadien de Québec à donner un dé 
menti formel aux lignes suivantes 
parues dans l'Electeur :

Le London Advertiser corrobore 
en ces termes une nouvelle 
que nous avait apprise un corres
pondant de Winnipeg il y a plus 
d’un mois :

“ Nous apprenons de source di
gne de foi, qu’en novembre, le 
gouvernement avait décidé de ne 
pas exécuter Riel et que sir A. P. 
Caron alla à Winnipeg pour prépa 
rer les esprits pour une commuta
tion de la peine de Riel.

“ Le dimanche, 8 novembre, 
trois dépêches furent envoyées par 
sir A. P. Caron à sir John de Win
nipeg à Ottawa au sujet de l’exécu 
lion de Riel

u L’une disait :
u La population est très excitée. 

Je crains si l’exécution n’a pas 
lieu, qu’il y ait plus de troubles que 
l’on ne prévoyait- Je n’ai pas de 
preuve, mais j’en suis sûr.”

u C’est alors qu’il fut résolu de 
pas commuer la sentence et que 
Riel serait exécuté.”

L ïs mouleurs à l’emploi de M. 
McC lormick, fondeur de Chicago, 
men acent de se mettre en grève 
s’il île leur est fait des concessions. 
La s us pension des travaux priverait 
1,400 hommes d’ouvrage.

A. Lévis, P. Q., M. Lucien Rous
seau aienouvelé ces jours derniers 
le SOèine anniversaire de son ma 
riag'S aivec son épouse Mme Marcel 
line Côté.

Les deux époux sont âgés res 
pecti.v-jment de 73 et 80 ans.

Un peint-e du nom de Damase 
Dagen.ais est tombé d’une hauteur 
de 40 pieds, à Montréal hier, pen 
dant. qu’il était à enlever la neige 
sur lo toit de sa résidence. L’in
fortuné s’est fracturé les deux jam
bes dans cette chute et a été trans
porté à l’hôpital Notre Dame.

L.a compagnie du chemin de fer 
du Pacifique semble s’occuper de 
l’exploitation des mines en même 
temps que de ses autres industries. 
Le lieutenant gouverneur de la Co
lombie Anglaise, dans le" discours 
du trône, dit :

u La grande section de courbure 
du district de Kootenay, a besoin 
d’hommes et de capitaux, et sous 
la direction de la compagnie du 
chemin de fer du Pacifique il est 
certain que les riches gisements de 
quartz aurifères donneront une 
moistiOH dorée.

LE COMTÉ D'ESSEX

Notre excellent confrère, M. Bo
dard, a puissamment contribué jus
qu’aujourd’hui à attirer l’attention 
de la presse française sur les avan
tages que le comté d'Essex offre à 
l’émigration. Voici ce que nous 
trouvons à ce sujet dans un jour
nal de Paris :

Pourquoi tant de Français (6,000 
•ffir an), a/ec l’idée fausse qu’ils se 
font des Etats-Unis, vont-ils se 
noyer chaque année dans l'océan

awa.

^ £ |^J H^O y A* NmjfVr renie<l< m,rAeeleai B®"*****® >•» bémorrtaoïdm : «aérâson certaine, remède général, en neage aux Etate-Unle et dan» la PiU*ean«*e

LE SEUL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL. 101 RUE SPARKS OTTAWA
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MAGASIN GÉN RH U. DR

FEMO.OERIB
Vuiiï trouverez rlv z i, oi tout c . 

i faut ij.i!'-; (*eH« hgn°
«a il, t ,-ius, sabir, i lui Ile,

iT, to,

Peii-iw'es, Huiles, Veinis, Vi? es,
J - T<\

nient t>st*ip ■ i (in

Qu IM U A ILL1; tin, 
69 & 7 i Ru : Wl jLlAiv

8 lbs (1.- ihé Japon pour 81.00. N 
A. Savard, rue Dalhousi .

L’Hirai! ! L'IIII'EK !
«T. G O «Z1 E,

Im, oi tateur et manu facturier du
Chapeaux, Casques, 

Mi :aines, Capote
en J'ou ru es, Etc.

Des av ; t ges e\ ira rdiuunes sont a- 
tu*'! e.nent nll'eris a x Daines qui désire 
raient se procure des

BUhüU LS tli PtAcX
UE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SülE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
1 ^ i Rue Riduav.

CiAiî HOUSE
Ancien Poaie de.P. O'MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE

meuoi.*
maisou a ôté 
à neuf, avec to

reparée, décorée et 
utea lea

A éliorations Modernes
Des ava 

artiatea de 
La buvette est toujoura pourvue des mail 

leura marques de
Vin», I.HttieiirM et eiearea.

ntagea spéciaux sont offerts aui 
théâtre.

T. P. O’COMNOii. Prop.
îtawa. euDt 1884

êm§
I \ES SOUMISSIONS adressées au 
LJ soussigné, sous enveloppe cachetée, 

marquées " Soumission* p ur Impres
sions. ou “ Reliure,” (selon le cas) seront 
reçu s jusqu’à midi du premier jour de la 
prochaine sesdun du parlement, le 25 
feyrivr 1886 (date après laqu-lle il ne sera 
reçu aucune soumission), pour les impres
sions et iO reliure requises pour le parle
ment fédéral.

Au.une so :mi sion ne sera reçue qu» 
si elie « si fuie sur la form' le que l’on 
po rra se procurer du soussigné, de qui 
Ton pourra aussi obtenir tous les rensei
gnements néces aires.

Le Comité ne s'engage pas à accepter la 
plus basse ou aucune soumission.

Par ordre, J
HE >RY HARTNEY, 

Greffier du Comité collectif des 
Impressions des deux Chambres 

Dépt. des Impressions du Parlement, 
Ottawa 25 Janvier 188G

L’ALMANACH DU PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE

De l'œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de parai ire. Il est toujour.' très-inléres- 
sani, et on le lira avec bea col p de plai
sir et un grand prolil. Nous le recom
mandons à tout le monde, 
vera chez L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient 80 pag s et ne se vend 
que 5 cents. En voici le sommaire :

Exuebence de la devotion aux dm

’n le trou-

■■■R es du
Purgatoires-Que votre volonté sou faite 
dans le ciel et sur lu terre et dans le Pur
gatoire-Fondation de messes—Lettre' de 
France—Lu messe du missionnaire—Trai
té de l’amour de Dieu par St François de 
Salles— Les amis particuliers du bo Dieu 
—Lettres et petits traits concernant l’œu
vre—Les sentences d’or. Un peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

VALIN &, ADAM,
AiocbU et Molaires Publics.

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 me Sparks, 

l’Hotel Russell. \
J. A. VALIN, A. A. ADAM.
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des ailaires requé 
rant son attention dans celte province.

:o ievi ier .885

-à-v

James R. Bowes
arohiteotu

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

R CE SPARKS.
Ottawa, 18 ril 1885

Dr ALFRED SAVARD
Bureau :

NO. 376. RUE CUMBERLAND,
Ancienne résidence du Dr Prévost, 
Ottawa, mai

LE CANADA. 12 Février 1880.
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J. B. ABlAü
Peintre Décorateur et Tapisss!

Alix Inventeurs 
J. Çoursolïe & Cie, CHEMIN DE b'EKVIENT DE RECEVOIR

J
TT:4»SollinJeur* de Brevets tPInvent* + 

Dessin:', de Fahrupn^ ?-7çr>m'- 
Commerce et de Bois 

tgewo et Uorres pendant* au « 
en Angle!erre et ni Fr

%
ROULEAUX 0E TAPISSERIE1

do tous les pu' rôtis et de tous les g- ûu, 
•tvec bordures appropriées

est fane a -’5 Pu U K CK N i
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iQil'. U PUS COU, ..‘TE
IM RK

L’k a vente
meillt ur marché qu partout ailleurs.

COURS JLlâE â
Cn AM il K K ViO TU , 

V i>i -v’ » bureau des iir<weu
O A V Na.

—AUSSI —

TOILES POUR C H U S ! S
«TTiW.t t T MO VITU t.

i t triws les pvims à r#*st.
UK°.

T OU T _ COULEUR. : ,
M. AôIA surveille lu:-iiiôii f 

! ou te.' les vuuimandtK q: 
faite>, ainsi que le travail de ses 
•mpluyo.

CONVOI» a PAzShAUl I
Tous J -es .Tout-s

EHAFiS PULLMAÊT.

Raccordement à la gare Bonaventnre, de Mont
réal, avec le chemin de for Grand Tron c. Ver- 
mont Centrai, et lea trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'6' indent 
jusqu aux Provinces maritime» et aux v il les de 
York* ° Angleterre. Troy, A'iiany et New-

A partir du 29 Jnin 18S5, les tra'ins cir
culeront comme suit :
Partant «l’Ottawa. I Arr. A 

S.OO a.m. 11.30
4.50 i».m. I 8.30

Pr't de Hou (real, i Arr. A Ollai ta 
8.45 a.m. 12.20 p.n t.
4.30 p.in. | 8.2 » pan .

i nus les convois à passagers se rendent du eo- 
tement à Montréal, sans changement di > chir» 
ni ic 'ocomotive et indépend imment d«-r » is . h 
autres trains du Grams Tronc.

Les trains quittant Ottawa 5 P hev rts du 
se raccordent au Coteau a Tree te 
direct pour Toronto et toot es les 

intermédiaires qui arrive A T irontt 
unes du soir.

Le train partant de Montréal à 8 45 
se raccorde avec l’express 

venant de Boston et New-York viâ St muf
ti, quittant Boston viâ Lowell à T.OO p.m 

viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
t 30 p.m., arrivant à Montréal à 8. 25 dv

r t u 4
PETITE VEBÜ ii :m éO'.t

N: s marqui s peu vont être eflaci

lUaiH'in LEON <£• Ch ,
am Court Roa., ) 

igh, Stratford, J An
ini< lira «le S. 91. la Kei

Ont inventé et patenté cette prépa don.

L’üBLITmRATELr.. !
qui efface les marques -ie la petite croie 
pour toujours. Hou application est simple 
et inoffem îve, ne cause a 
inconvénient, et ne contient r en d’u t ca! 
al tère nuisible. Prix : $2.50.

Nouvelle Annonce
51 Tutteuh 
202 rue Hi

Farft

LON0RI.S, .
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
il a le plaisir de les informer qu’n 'rient de 
recevoir

Mont rénl.

■

10,000 pièces lie Tapisserie Chinoiseucune doulv .r n

Nouvellement importée, 
dè patrons fleuris pour clmssi.-- Papier ver» 
de 30 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livret de Messe An,-laid et Français, e 
une foule u’autres articles religieu 
école, trop ionga à énumérer ici.

V. 'mnt également d'etre reçu un as-u 
ment complet de CHAPEAUX du Pi 
FEMPS et de L’ETE, à très bas prix. 

Verreries, Bijouteries, etc., de premie 
ioiX : Vaisselle anglaise, à très boi 

marche.
On continue comme ci-devant à repasser.

de fourni

avec aussi un loi

t'heveiix Su Mttill u x.
Le remède épitaloire de LEON a Cie .

stati
i\ 10

en quelques minutes les ci. v-ux 
ei fl us sans la moindre douleur ; 1 che- 

jamais Ce remè esl 
lètes. R ■- UN

veux ne repoussent ja 
très-simple lustrucious comp 
mède envoyé par m ille. Prix : $

lifcO. W. MUW.agi-ntgémirai
219 rue Tremonl, H«»aton, Ma-a.

21 sept 1885—la.

du1.00.

de!

teindre et repasser toutes 
res, à des prix modérés.

EDOvARD THEREAU,
290 Rue JJ AL IIO C SI E.

21 Nov. ’84

matin.SPRUCIN'- CHEMIN DE PREMIERE CLASS!
X Dne des meilleur 

rations offertes 
au public, pour 
ment immédiat et le 
rison de la Toux, du itiiup.»

la Bronchite, de l’üi 
rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de .» 
Gorge et des P ••imons.

A vendre pai u ;nt à 2 
50c la bouteille.
B. K.McGALE, ChimisLe, 

Montréal

es prof-a 
jusqu’il? 

le sonJ»k

ET RAILS NEUFS EN ACIER 
Les passagers pour le Sud et l’est ohang ent de 

a la gare Bonaventure à Montréal o h leur 
transféré sans fraie extra et ss ns qne 

le passager ait à s’en occuper.
^ Le bagage est ohéqué pour n’importe qt tel en-

I es billets et tout autre renseignemen t. pec- 
vent être obtenus aux bureaux du Grand 1 Trône 
rue Sparks, et au dépèt dos billets, rue Elg in.

ue départ et l’arrivée des trains 
réglés d’après l’heure du 75ême méridi en.

D. C LLNHLE1 ,
G( irant

bagage est

Tfliliü i Feiifede

5 eBa
---------:o:---------

Mo* m venoviN de recevoir H 
i*i«»• bel iiNNortiiuent 

i toile# peinte» et «ioree> 
pour l"eueâr<îN qui ait 

a liais» ete Importe en Canada

A. G. PED1JN.
Agent gén. des pas 

Ottawa 22 a;>ût 1884.Hotel Üu Canada
“ J’ai «o nffert;’*

De toute» les mulauies imagin a';les 
pendant les trois dernières années. Notre 

Pharmacien T. J. Anaerson m’a r< ‘com
mandé les •• Amers de Houblon,”

J’en ai consommé deux bouteilles 
Je • uis complètement guéri et je rr icom 

mande sincèrement les Amers de Hoi tb.on 
à tout le inonde J. D. Wa »er, Bue Itn^r,

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-de* anl as- 
de M. E. E. Lauzou, informe le public JAIIOli lillllATTen général qu’il vient de r prendre son 

ancien poste, au Nos. 56, 5d el 6U rut- 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant ontmuel 
emeut en rapport avec les marchands de 

bois et les cuntracteurs de chemin de 1er, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui ï s’engager au prix le p us

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
«8 RLE Kl 1>EAL.

N B.—Voyez le^ échantillon» de 
res toiles dans ma vitrine. Mo.

«le vous adresse ces quc.ques j ignés 
comme

Gage de reconnaissance, pour vo° 
Amers de

Après l’inventaire fait notre 

stock nous avons décidé d’otfrn 

nos marchandises à des réduc 

t:ons de prix spéciaux, pom 

ARGENT COMPTANT.

RENAL II, proprietaire
No 56, 58 et 60 Hue Mu -a f

A.

16dpc
* * Houblon. J’ai souffert 

De rhumatisme entlammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine [ n’a 

semblé me fair t du 
Bien ! 1 !
«lusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers e Honblon, et à ma 
grande surprise je 
d’hui nue je ne l’a

âj. A. Qliiver
AVOCAT.

N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 

prix fixés. Pas de déception.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau 11 
Uni.Sussex .Block d’Eglescn, Ottawa, 

ARGENT A PRETER -% 
t JUawa, 3 janvier 1883. suis ausis bien ai ijour- 

i jamais été. J’esp ère 
Qu o /ous aurez beaucoup de suce ès, 
Avec ce ) uissant et 
hfficace remède :
Quiconque 1 * * serait désireux d’a

voir plus de détails su’ ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, EM.

Williams, 103 16th Street, Washin gton, 
D. G

IliRRSS, CAlll’Rfc I & 0-J. L. I «Lii\ÜOi\, L. L. B.
RLE O’LOXAOK. ”

4 décembre 1884
AVOCAT

124 Rue rüiMm-AùE, Hull
45 Rue JUCRRAH, Ottawa

Ottawa, 20 nov. 1884
Bureau Urgent (i’iiniiienble
ilACDONALI?

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

lIMi

•le considère que votre »mede e 3t le 
meilleur qui existe pour l’iudigesticm , les 
maladies de rognoau,

El la débilite des nerf, .J’arrive
Du sud en quôle de santé et je ir mve 

que nos Amors m’ont fait plus de
Bien 1
Que toute a-utre choee :
11 y a un mois j’étais extrèmeiwnl
Maigre ! i f
Et pre-qu’incapahle de marclwr. * Iain 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour as r/s ’q u .e je 

reçoive des compliments les sur pi ‘grès 
apparents de ma sant- et ils s.vnt dûs aux 
Amers de Houblon ! J- Wickbffe Jac k son, 

Wilmington, Del.
V&* U^s bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette blanche marjuée d 'une 
loulfe verte de Houblon sont de la coi ître- 
façon. Rejetez tous les remèdes savs va 
leur, empoisonnés, qui s'olfrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ’ ’

mm*

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL tâte,:
^Roule de lu Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e' Route directe entre l’Duest 
et tous les points du bu s du St-La urent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, rite du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bu mudes et la Jamaïque.

Des nouveaux^}! élégants ch us-palais 
prêts de buffet et chu r s-dortoirs font 
partie <’e chaque train-express.

lies passagers qui s’tn vont en Angle 
ten e ou sur le Continent européen pi uvent 
prendre le paquebot de la n*alie chaque 
S medi avam-midi à Halifax, eu jariunl 
de T ronio xVlercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de marjj 
ohaddises irouveront au port d Halifax 
toutes les commodités desirables 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que I’Intercolonial et les ligues de 
paquebots qui font le teivice entre Hali- 
iax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et n tour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le Iran s tort du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret a de p .ssagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à

i>e '4
A. B. NIACDOKALD,

Encante-wr de la 1ieine,
RESIDENCE,»........253 ’CHOLA

Macdougail, Macdougall & Beltcourl
AVOCATS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su- 
rême, le Parlement, et des Départements 

i Canada, ac.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

Sparks et Elgin, Ottawa.
Hon. Wm. Maodoüoall, C. R.

Frank M. Macdoüqall.
Belcoürt, L.L. M.

N. B.—Mr. Belcoürt, membre du 
d’Ontario et de ce Ji ide Québec, s’occupera 
nuspi dee affaire reoucrant son attention

N. A.
Barreau SSwarnSlrcp ois fnfants ou Oi Goderre

W il :~2------- Oe airoj. est prtp. i
r6e *«c l'approbh.

MMWà: iïïïvictâtT
ifèWf -, - v< cine < t de O him

WŸ ' r

T*

de Alontréh 
ulté de Mèdec 
de l’Univer«:

L . -.o Collège V ivi
r*a-

Le sirop des en 
fants est aupérieu 
à toutes les pré*. »• 
rations caïman u 
offertes aux mèi 

de famille pour conserver la santé de leu.i 
enfants; fl peut être donné avec U plu. 
grande confiance aux enfants dans les ca 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenteri; 
Dentition douloureuse, insomnie, Toui 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop dü Dr Godkkbi ei 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau

»6 Cl». LA IIOCTEILl.lt,
Seul proprietaire,

B. B. MoGALB, Chimie e, 
Mc tréal

Poudres Oe Conditicn ^’MeianO eiE. KING, Agent de billets, 
>o. 27, me Sparks, Ottawa. 1*4 à.S > rout le* aiMLl’l $

BT ADTRBS
ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

miEClNBS fglltHB II*mv/im
POUR LB9

D. POTTINGEB,
Surintendant général.

01x.4e>-vse,w31 c
Bureau lu chemin de fer. 

Moncton. N. H., 13 Nov. I
\.;knt Ottawa U. STKATT4tîi ,

' oî?u dts rues Dalhouste et Sa*m-Pa.tr ici 
VIS.—Les médecines ci-dessus, c élè 

bres dans tout le Canada pom l su 
efficacité, ne se trouvent que chez h\. G 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

Hotel du Castor; \
451 et 453 rue Sursex, Ottawm. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt-1. 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 
a l’établissement.
E. CBEVRILR, propriétaire

Ottawa, 18 dèc. 1884 ^^Xtan

Unie
T. ALEXANDEI t.PRIX,

N. B.-On peut aussi obtenir l’article vé
ritable chez v LAPORTE, rue Ride wi : 
000DA LL A FILS, rue Wellingti ki : | 
et DAGLISH h FRERE, rue Queen, çu, jet. *1881

ni'c

LA. i
11 of-t vi a 

1ère, comme 
valent rien 
l’autre. S’i 
lumen I d’ac 
ils l’étaient 
c’est-à-dire c 
me noblesse 
de cœur.

Et pourtai 
plus il y av; 
serve, pou 
deur. Evid 
tous les deu 
sée, qu’ils n< 
saient jias se 
comprcnaicn 
C’est probab 
quoi y aurait 
titude tant d 

S’il avaien 
do se survei 
raient-i's en 

Si Hcœur, 
caché derrii 
aurait vu rot 
tes les fois qi 
Si, de son côt 
asssisté en tii 
que faisait E 
aurait su q 
affection celu 

Phénomèni 
raient de fait 
l’intuition, 
trahissait plu 
fait leurs par 
naient, ils éta 
temps liés l’u 
sympathie qu 
vait devait di 
l’amour.

Qui sait m< 
leur était pas 
qu’ils eussen 
aveu ?

Cependant 
s’avancer dan; 
cieuses, et plu 
ils sentaient i 
leur position.

Emile, le pi 
rage de rom 
silence dans 
bait.

—Eh bien 
que dites-vous 
dis ?

—Je dis qu 
vent se créer < 
sont bien heu:

-—El vous 1 
—Non : c’est 

je n'ai jamais 
au fond de 1’ 
jours quelque 
vous savez au 
qu’il m’est im 
rir aucune es]
re.

—Pourquoi 
vivement Emi 

—Parce que 
jépondit simp

L’OCTROI DES TERRES
'ACCORDÉ AJ

CHEMIN DE FEBIW

Pacifique (aiiafiien

LE BEPO' DES FATIGUES

qui êt- s l'alignes, insou
ciants, sans espérantes qui souf 

irez reqvenez cou.i«*£<5. 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez saDjS inquièiuae. Oetle pré
paration presque miraculeuse con 

des Eats-Un is comme Kidney 
Wort a maintenant atteint U Cana
da et est souveraine y^ur la guéri- 

de toutes les 'maladies des 
teins et de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

Vous

Si vous

CONSISTE EN
Superbes Prairies à Blé et Terres h

raturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest.

Terres à lias prix, à proximité du 
min de fer, particulièrement 
culture des PRODUITS ME 
L \ FERME. Elevage des hc tiaux, pro 
(t. Il r tiers, etc. Ou peut acheter une

Avec ou tans eondI1ions"de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
d $2.50 l’acre en montant, av- c des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions -O culture ou d’etablissement, à prix 
faeu«N basés sur une inspection minu- 
t e i'** ies examinateurs de la Gpmpagnie.

SI -i vente est laite avec condition de 
culm 4JX 16 A15 4 UN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion d 
terrain cultivé.

Terme* «le Paiement :
Les paiement1: pci vent être laits ei. 

plein au temps de rachat, ou en six paie 
merits an uels, avec intérêt, Des Dében 
t tires de Terres peuvent être obtenues âla 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles sur -ni acceptées 
10 pour cent du r rime sur leur plein 
valeur, ut eu intérêt accru, en paiemeu 

terres.
Ou peut se procurer des Pamphlets, 

Mappes, Guides, etc., en s’adressant ai 
soussigné ou à John H. McTavish, Cou. 
missaire des Terres, 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adr 

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER, 

ecrélair

;ropresà 
i-ANGES DE80 U

PETITS GAZ 1 TE
KJ Chez M. Laurent Duhamel voui> 

trouverez un 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi; 
oile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

assortiment de vian-

Sirop des Rn/uids du Ur Godnre— 
Le seul sirop calmant, reconnu par 
la profession médicale. Prix toc 
ta bouteille. En vei n- chez C. O. 
fi acier et TL F. MacUarty. Ottawa

—Si vous soutirez des annotation; 
billieuses, maux de nue ou indiges
tion, un; ployez les Pillules de N vu 
Longues de McGaliî Prix - >c. la 
Doite. En vente niiez C O Dacier. 
F et H vlacGarl y Ottawa.

à Winnipeg, à pi,

assess
un iiemandk un agent resident 

dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 

nouvilles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pou; 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, lubriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse ; 
‘The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
françois Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct la

13 mars 1885—la

nos p,û!ui s lie Noix Longues Composée
De McGAI.

Recouverte»

w Pour la guèi t 
it I son certaine dt 

toutes les afle< - 
K lions bilieuse- 
* torpeur du foi'

____ a*»-" maux de tôt-,
in di ges tion 

^étourdissement 
et de toutes 1

malaises causés par le mauvais fonctionu • 
meut de l’estomac.

Ges pilules sont o tt a irecommandù- 
rame étant un dos i.e sûrs et des pli 
canes remèdes contre les maladies plu 

haut mentionnées. Elles ne contienne:- 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout eu étant un naissant purgatil 
pouvant être administre daus urimpor - 
quel cas, elles ne contiennent aucune 
ces substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé des enfan 
ou des personnes âgées. Les Pilülkb d- 
Noix Longues Composées, dr MoGalr, sor-’

ombinf

i

■

t

etfi

Chemin de Fer Canadien du Pacifipt
LIGNE "courte

ENTRE préparées avec soin, avec un extr 
centré, tiré de la noix longue et c 
avec d’autres principes végétaux, 
nière à les placer au premier raug par 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pu 
sent offertes au public.

B. E. MoGALB. Chimiste

Ottawa, Ctuebcc
ET MUM'dK V* .

s-s! Il1H
I5Q i«~

11
DIS HRS.'

p.m. p.m. 
4 25 5 32
p.m. p.ru. 
8 30 9 00
a.m. a.n>. 
6 30 6 30

a" 30 

p*m. p m. 
6 00 B 00 
p.m. p.m. 
10 15)11 30

I
8 20 

1236

aisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Arr. à Québec....

Sonoo

7 15 

1 i 25

Laisse Québec....

Laisse Montréal.

D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

Rentre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le ch- min du 

) Intercolonial.
Connections à Montreal avec les trams 
chemius de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

;

l} SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)
Arr. à Prescott.....  9 i!U a.m.
Laisse Prescott,... 7 U0 a.m.
Arr. à Ottawa 

Connection par le bateau entre Pre .ott 
et Ogdensburg pour tous k&Lains,

La seule ligne directe-New-Y, rk.

2 00 p.m. 
4 05 p rn. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

7 00 a.m.
THIS IS YOUR OPPORTUNITY

10 05 a.m.Ik
Do you want 

a splendid, 
handsomely 
bound story 
book ? You 

> can have your 
S» choice out of 
Bathe best that 
EJ are published 

if you will ob- 
r tain two sub

scriptions for 
The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot ol 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound 
and aro the pr~
Auctions of 
best known an- '.mil 
thorn, which is a S| 
sufficientguaran- '1\\\ 
tee that they will »

' only afford 
amusement but
bo a source of pro- -

popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. It has now ovei 100,000 sub- 
eenbers. Specimen copy and prize list sent 
V<#e- Addresi Twr Mail, Toronto, Cana-U

P

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 coût 1884 
L’Express du jour qm tie OUawa a 12.3 ) pm 

«« “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
«« du soir quille Oluw'a a 11.40 pm 
u « Ait. à Toronto à 8.30 tun 
«« du jour quitte Toronto à 8.25 an 
«• “ Arr. à < Htawa à 5.25 [ m
•• du soir quitte Toronto à 8.00 f 1 
•• “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les Iran s d 
c i jour. Chars dortoirs somptueux tur le 

irtins du soir.
Connections 
rockville et le chemin de fer du Grand 

h one ; aussi pour le chemin de fer Utica 
m 1 Black River et ses nombreuses con 
sections pour le sud et l’est.

Lign : directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-ouest et noi d-ouosl. 
Pour lus billets, le prix du passage, le 

éges dans le char-salon, la table di 
iéparl des trams pour le haut de l’Oltaw; 

et toetes les autres stations locales et au- 
iret. informations concernant les passager! 
s’iMreeeer au bureau des billets.

gr/v

la
r A

I.

à 6m tb’s Falls poui

i

thei ■fc.

i
¥ ■ mr 42 RUE SPARKS ÜS

D. McNICOLL 
Agent général des passagers.

JE. PARKER,
t de Billet.
W. WHYTE

6urm ten d an t-g é nére
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liiiiii es sont a' 
uo*a qui désire

x
ES ESPECES, 

fl FOURRURE,

id-a’j

O USE
>. O.niARA

UE GEORGE
aarée, décorée et

Modernes
i sont offerts aui

pourvue des mail

et Ulgarea.
OU. Prop.

Si

i adressées au
veloppe cachetée, 
» p ur Impres- 
lon le cas) seront 
iremier jour de la 
parlement, le 25 
aqu-lle il ne sera 
, pour les impres
ses pour le parle-

3 sera reçue que. 
forur le que l’on 
soussigné, de qui 
ir tous les rensoi-

pns à accepter la 
imission.

HARTNEY, 

ité collectif des 
îs deux Chambres 
i Parlement,
188G

IRGATOIRE OU
RE
i Purgatoire vient 
jours très-intêres- 
bea coup de plai- 

Nous le recom- 
mde. 
s, 1527 rue Notre- 
ig s tt ne se vend 
t sommaire : 
ition aux âmes du 

volonté soit faite 
rre et dans le Pur- 
tesses—Lettre'» de 
lissionnaire—Trai- 
ar St François de 
iliers du bo Dieu 

concernant l'œu 
r. Un peui aussi 
a ui.oz M. Eugèno

!n le trou-

ADAM,
1res Publics*
PRETER.
Sparks, 
ssell. \

A. A. ADAM, 
i barreau de Quê
tes ailàires requé 
celte province.

-à-v

Bowes
?EOTB
î as,
D CHAMBERS
Ut K S.

SAVARD
3 ;
lUIHBERLAND,
lu Dr Prévost,

LECANADA, lô Février 1886.

GRANDE VENTE DE LIQUIDATION!
1

Au Vrai Prix voûtant
m sum mb umraiii. me m iis m wm non m jurns.
H. H. Pigeon <& Oie

nseigne dv la Boule d’Oor. 551 Rue Sussex, coin de la rue Grcorgu, iütf;nT'i

—Ce n’ost pas une raison, pourrait arriver.
—Alors je serais la première 

à l’en dissuader.
—Cependant, dit Emile en 

s’animant, si cet homme était 
dans la même position que vous, 
s’il n’avait rien?

—C'est qu’alors il spéculerait 
sur la générosité de mes bien
faiteurs ; et. comme je me ferais 
un scrupule d’y recourir, la dé
ception aurait promtement rai- 
sou de ses ardeurs.

—Vous vous méprenez, Ar- 
mande. Il se pourrait au con
traire que cet homme, qui n'a 
rien, tint à s’unir à vous dans 
des conditions idendiquement 
semblables, et nourrît la pensée 
de vous faire indépendante 
avec le seul fruit de son travail.

—Peut-être,accorda Armande. 
Fort heureusement, ajouta-t-elle 
en souriant, nous ne faisons là 
que des suppositions; sans cela..

—Sans cela....quoi ?
—Cet homme serait un phé-

FilleFin: 1.X.FT Q 17 iceia.
—Vous trouvez ?
— Sans doute, vous pouvez 

être rivhe un jour.
La jeune fille sourit triste

ment
LA. FOLLE Pour ley meilleures l'errounenep à boa ms 

allez c-rezebè.
UcLOVOALL 4k CUZKEl
Le us ancien magasin de-ce genre i 

Otta , établi en 1850, à l’enseigne de t

6R088K TAKKIEHE,

he • sien, et coin la rue Pute

—Vous ne dites "pas ce que 
monsieur Emilepensez,

Vous n’ignorez pas que je 
ne possède pas de patrimoi
ne et que je ne puis prétendre à 
aucun héritage. Quant au peu 
d'instruction que je possède, il 
peut m’assurer le pain de l’ave
nir, mais il ne saurait dans au
cun cas me. conduire à la fortu

vousi Suit fi

Il est vrai que, comme carac- 
opinions, ils n’a-tère, comme 

valent rien à se cacher l’un à 
l’autre. S’il n’étaient pas abso
lument d’accord sur la forme, 
ils l’étaient toujours sur le fond, 
c’est-à-dire qu’ils avaient la mê
me noblesse et la même fierté

CHAI MLRF.S. OTTAWA,
Kl à MATTAWA, P.Q

mOUGUL t CUZNER
8 et 11 « )F K-*.

L’OWJAXlSIh <1 l'HOM i
ne. Est l’œuvre .a plus complexe du créa tour 

et quand ce nu caïds mo si complique, et 
drtistement fait, est dérangé parla maIe- 
die, on -loti rechercher le ni"yen le pu s 
efficace, et ce secours 'luit titre demande 

ux plus expr’ri mentes, ta r le corps huma n 
est quelque ch ne «le trou précieux poi r 
titre négligé. Alors sekve la question 
“ Quel médecin employer

Le Dr Oicar .1 hannksski*, de l’Uiiivei 
une é.ude 

nerveux i-t

—Mats M. et madame d'Hé- 
rissay n’entendent pas décliner 
la resjionsabilité qu’ils ont as- 
tumée en vous adoptant. Us 
vous feront une position, il le 
réjiètent à qui veut l’entendre.

—Je leur en sais gré ; mais 
je suis rop itère, trop vaniteuse 
si vous voulez, pour rien accep
ter du moment que, grâce à eux 
déjà, je puis suffire à mes be
soins.

—Vraiment ? s’écria Emile 
avec une joie manifeste. Vous 
n’accepterez rien d’eux ? pas 
même sous forme de dot ?

—Non. D’ailleurs je ne pré
vois pas que j’aie jamais la dou
leur de refuser.

—Vous avez tort.
—En quoi ?
—Vous ne comptez donc ja

mais vous marier ?
—Non.
—Avez-vous quelque appré

hension du mariage ?
—Je n’ai ni désir ni appré

hension.
- Alors vous ne pouvez pas 

répondre de l’avenir.
—Non, mais j’ai du bon sens 

Q-r, j’ai près de vingt-deux ans, 
songez-y bien ! Quelqu’un a-t- 
il seulement fait attention à 
moi ? Personne. Vous êtes le 
seul qui daignez me manifester 
quelque amitié ; mais les au
tres... C’est tout simple. Je 
suis un zéro dans l’humanité ; 
de nos jours, une fille sans for- 
mne ne compte pas.

—Mais vous avez de précieu
ses qualités.

— Qualités que le premier 
épouseur venu échangerait vo
lontiers contre cent éens de 
rentes.

—Voilà des paroles amères, 
telles que je n’en ai jamais en
tendu tomber de sa bouche.

de cœur.
Et pourtant, plus ils allaient, 

plus il y auait entre eux de ré
serve, pouilne pas dire de froi
deur. Evidemment ils avaient 
tous les deux une arrière-pen
sée. qu'ils ne voulaient ou n’o
saient ]>as se communiquer. Le 
comprenaicnt-ils l’un et l’autre ? 
C’est probable. Sans'cela,pour 
quoi y aurait-il eu dans leur at
titude taut de contrainte ?

S’il avaient été moins occupés 
de se surveiller, peut-être au- 
raient-i’s entendu battre leur 

Si Emile avait été là,

si lé de Berlin, Allemagne, ajfait 
de toute sa vie, du svstêrr“ :
r-i*r it«» i mare.

SES (• 15 MK DES (ilKRISS .NT
iteraugem ni du syslèro» 

' uni |. ris : ■ Spermathroee, Go 
u, ia Spl.ilm, la Stricture et l’impu.- 

tenue, e!<‘,, etc.
‘•AHcEQUE vous avez été trompé e 

liai:.

ntx. *
— Mais non, répondit simple

ment Emile ; ce ne serait qu’un 
honnête homme

Et son regard clair se fixa sur 
celui de la jeune fille.

Armande, à son tour, leva les 
yeux sur Emile. L’expression 
de cette physionomie était si 
loyal-, on y lisait tant de no
blesse et tant de timidité à la 
fois, qu'il était impossible de se 
méprendre au sens de cette 
franche ouverture.

La jeune fille ne répondit ce
pendant pas.

—Que voulez-vous que je 
vous dise. ...balbutia-t-elle enfin.

— Si ce que vous-même re- 
connaissi z possible se réalisait : 
si nn homme, tel que je vous 
l’ai dépeint, vous eût choisie, 
précisément à cause de la con
formité de votre position, si 
enfin cette homme, séduit par 
ce dont nous n’avons pas encore 
parlé,c’est-à-dire par votre beau
té, par votre grâce, par les in
comparables qualités de votre 
cœur et de votre esprit ; si cet 
homme, dis je, vous aimait, et 
vous aimait, depuis longtemps, 
de toutes les forces de son âme, 
que diriez-vous ?

Armande écoutait pensive, 
oppressée. Cette fois, il lui 
était difficile de se tromper. Elle 
ne savait comment se soustraire 
à l’ivresse qui l’envahissait. 
Son cœur battait dans sa poi
trine à la briser.

—Ainsi.... balbutia-t-elle, en 
s’efforçant de reprendre haleine, 
vous connaissez un homme ca
pable d’un pareil sacrifice ? ....

—Uni, nn homme prêt à tout 
pour vous obtenir, dit Emile 
d’une voix ferme. Eh bien ! 
que lui dirai-je ?

Toute l)é Hit- 
• rveiix

abusé ; ur les GH* R LATA NS 
'tau ni guérir cette classe de 
ü’hés'tez pas à essayer d la méthode di 
Dr Juhannksmsn, avant que celte mai.ui'. 
devienne chro. i lut: et .ncurable

cœur.
caché derrière un rideau, il 
aurait vu rougir Armande tou
tes les fois qu’on parlait de lui. 
Si, de son côté, Armande avait 
asssisté en tiers aux confidences 

faisait Emile à so sœur, elle

«L GRATIS"®»
On enverra parla mallu un traité pre 

oieux du sys ème du Dr Johannessen pai 
(alternent cacheté à toute personne soul 
Irani de celte maladie, pourv 
s’adresse à son seul agi ut auto sti, n v 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELEii 
49, South S;reel, New-York 

Divers symptômes compliques tout l ai

dell*qt
que
aurait su quelle respectueuse 
affection celui-ci lui avait vouée.

Phénomène bizarre! ils l’igno
raient de fait et ils en avaient 
l’intuition. Leur embarras les 
trahissait plus que ne l’auraient 

Ils se devi-

tes ) ai les prescriptions spéciale: 
leur Johannes:en d’après l’avis d’un un 
decin dûment quaiitié.

Toute correspondance eonfidcncieDe cl 
toute réponse est ci vuyée Irais de post»fait leurs paroles 

naient, ils étaient depuis long
temps liés l’un à l’autre par une 
sympathie qui tôt ou tard, de
vait devait donner naissance à

84- 1 an

«iiFirvUüTf* de îïiisqii's
bül sus.sea.

JULi. S HAEMERS,
l’amour.

Qui sait même si l’amour ne 
leur était pas venu déjà, sans 
qu'ils eussent échange aucun 
aveu ?

Cependant ils continuaient à 
s’avancer dans les allées capri
cieuses, et plus ils allaient, plus 
ils sentaient croître la fausseté 
leur position.

Emile, le premier, eut le cou
rage de rompre le délicieux 
silence dans lequel il s'absor
bait.

Fri* modérluTponr coniiucnçnnt1 •
13 octobre 1885—la. MitiWX IL (jnos. .1. B. T RIAL,

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER

Tapis, Tavs, Etc CHAM RACEE ! VINS R CH FR, H ES 
U ARES!

Un 6S»o 'imeiil complet de liqueur 
choisies et cig re-», vient d’être reçu ai 
numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay

Liqueurs françaises et italiennes, Rarton 
et Gautier, St. Julien, Sai.terne, Buisson 
Ayala, Chateau-d'oy, f. 
lieuse, Kummei, Bénédictine, Curacao 
Moraskno Vertmouth, Torino, Eau-de- Vie 
Gin, en fuie et en cai^o.

CIGARES de qualités variées, itnporlés 
et Canadiens

Ordres promptement cue.xétes, effets 
iivrée à 'omicile.

MAISON DE TAPIS MaRkIANU DR

PEINTURED’OTTAWA
H. Mutmu, ChatAvr**. - lns grand assortiment, les meit 

’ *fV'mra, et 1 -s plue bas prix eu
de

ET DE VITRES,
029 QUE SUSSEX

u T T A W A
til

, ,’relarls, Rideaux,
Corniche*. Pôle», tinruilure 

et Meuble» île tome aorte

—Eh bien ! mademoiselle, 
que dites-vous de ce petit para
dis ?

M. A RI AL se charge do toute 
commande dans ea ligne d’af- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna
bles.

il» NU. 450, RUE SUSSEX
IV. O. Il cil AV,

—.Vous vous trompez, dit 
Armande avec un sourire angé
lique : je n’ai pas plus d’amer
tume que d’envie. Je pense ce 
que je dis, et je le dis comme je 
le pente.

—Vous ne croyez donc pas 
que l’on J puisse vous... aimer, 
demanda Emile avec un peu 
d’hésitation.

—Je le croirai pour vous faire 
plaisir, mais je doute fort que 
cet amour tienne contre mon 
dénûment.

—Il y a pourtant bien quel
que part un homme à qui cela

—Je dis que ceux qui peu
vent se créer de si doux loisirs 
sont bien heureux.

—Et vous les enviez ?
—Non : c’est un sentiment que 

je n’ai jamais connu. D’ailleurs, 
au fond de l’envie, il y a tou
jours quelque secret esjioir, et 
vous savez aussi bien que moi 
qu’il m’est impossible de nour
rir aucune espérance de ce gen-

flfiAISQH DE U?l" DHTT/UM
148 Mac üPAxiHS.

Propriétaire.
Ottawa 5 Déc. 1884SHOOLBRED et Oie Les jirnpriétaircs trrnv liront 

un grand avantage, on le f’avo 
risant Je I ears commandes.

17 mars

Ottawa, 17 Déc 1883.

Chaussures pour Infants
D’ECOLE,

Aux tMratieurs et Autres.
SL la

A rétablissement .lu soussigné, voue 
trouverez des chassis, portes, persiennes,, 
lades, cois à Unir pour maison, etc.

Peintures, hurle, vitres, nnstic, etc., 
des pr.A très modérés.

(A suivre) J’ai maintenanten mains un iinme 
eortiment de chaussures faite à la ma 
pratiques trrouveront tout ce qu’elles peu- 
Tiiit îesirer en fuit de chaussures (f au 
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
oût et à bon marché.
Pardessus eu feutre, claques doublées et 

non-duublces
G. MURPHY,

No. 536 côté ouest de la rue S

nse as-

ti. J. Labelle,à
L s propriétés djja Diphthérine 

du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

llvmier de la Cour Su/trente, B i
BUE BB1TANMA,

HULL*

re.
—Pourquoi donc ? demanda 

vivement Emile.
—Parce que je suis pauvre, 

yépondit simplement Arman te.

WuODLAND6
No. 38, RUE BE 88 E HER

(Près du bassin du Canal.) Ottawa, ot

il
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[ Le Monde Poétique
REVUE DE POÉSIE UNIVERSELLEABONNEMENT :

18 fr. par JLn
ABONNEMENT : 

18 tr. par JLn
— r R KM 1UU K AN M tic —

BUREAUX : 14, rue Sépu/sr, PARIS 

LE MONDE POÉTIQUE PARAIT LE 10 DE CHAQUE MOIS
(Le premier Numéro a para le SO juin 1884)

Le Monde Poétique doit ton grand et rapide tucclt à l'excellente de sa 
rédaction, au choix judicieux de» Etude» accompagnées de texte» en toute» le» 
langues, au but élevé qu 'il te propote,permettant tttix jeunes d'avenir de débuter 
à côté det écrivants le» plus illustres d'aujourd’hui. Chaque moi», cette magni
fique publication apporte à set lecteurt l'écho fidèle du mouvement poétique 
de partout. La modicité de ton prix le rend accessible A toutes les bourses.

Le Monde Poétique eet désormais un organe nécessaire pour tous ceux qui 
s’intéressent A cette fille sublime de l'imagination : la Poésie.

*----------<r-*-
SOMMAIB1 DU K* 1

Le» Po/ites français contemporains (Levoat# 
dv l.teiel : Louis 7S<rtrfin — Dane l'air léger : 
Let ont t de LisU. Civ mtona andalonses /osé
Mmrim de Heredia I « Poéete contemporaine 

Larvenihol, — Bjbrne- 
tjeme Bjbrnsoa : Aufuste Strindtery — (,'hro- 
nlquae dramatlqae, musicale, artistique, Rerue 
bibliographique, Bobos.

SOMMAIRE DU N» 8 
Lee Poètes fronçât* contemporains (1 

de LlsleLfin : Louis Titrtrlln. A l'implacable : 
Amand SU restes. - Cnlabron (Crépuscule) : 
Teodor Aubtuwl L'baneons popnlalree de la 
Bohême : Vaientln KUbér.— L'Ombre de Cor- 
Bélle : Frédéric PI-"is. - Vietral ( Raptuirt 
«nr le prix Vite? . K Leçon né, de fAoeiiiymle 
Bran valse. — Chimique, etc.

en Allemegne : Edouard

BOMMAIBB DU N* 1
Le Principe poétique f.inih /démon! (d’après 

Edgar Poë).—Fini ei Reflux français Oopfie. 
Lee Poètes fronçai» oootomporalne (Icconte 
de I_»le),suite . le/uis rirrrelin Kutbanaele 
/bel Bourçtt. De le PoeeU mal 
idarec - Chroalqae dramatique, Chronique 
muricale, Nécrologie (Léon Valade), Revue 
blbllographlqna, Bohce.

BOMMAIBB DU N» «
Lee Poètes fronçais contemporains (8 nil T 

Prudhomme : Xénon Fiire. A i pnroee • OranL 
eeoayt*. — La Poésie du RlgrMa : F.-M. 
Foucuux, profemteor an Collège de France. 
Larmes : DorcMln. - Fol Aleide Lemaire. 
La Poésie portugaise : Mariano firm. Chro- 
nique artistique.— Berne bibliographique,

cale-de lamp-,Toms lee Nam ères seat illustre» de 
compoeée epéolalememt poor le monoc

lettres ornée* ete., 
DOAT, artiste de la 

oIob dee Arts éécoreUta.

ciiif ma, l lüiE POÉTIQUE im m maumnane wimt ara ara et un-ara et teai couleur:
Adresser Iss demtndst (ftbonntment à l'Administration du Monda Poétique,

44, RUE 8ÉGUIER, A PARIS
Clam Imials rabeuuMBt doit être accompagnée de ai valeur en chèque mandat ou timbre* poote.

vlgnettee, 
POtîlOUE par

Manutaotare de BS rre». Grande MedalUe d Or

S; r. PILULES PORQATL'ÊS .SîGülLLIÊ 62S
10 Pii'JLES d’Exlrait d’EUXIR Tonipe AnU-Gl?:reox du D GÜ1LLIÉr

Prépavé par PAUL GAGE 
Pharmacien de Première Classe, Docteur en Médecine de la Faculté de Paris 

SEUL PROPRIETAIRE DE CE MÉDICAMENT 
PARIS, O, Rue de Gkren.elle-St-Q-erm.aAix, 9, 3?A-IRIS

riétéa

cr
H

Pilules renferment bouh un petit volume toute» le» prop 
•purgatives de l'Elixir Guillié i| ii, depuis plus de soixante ans.ee t 

roconil i comme un des remèdes les plu» ■ vonomiquoa. Comme PURGATIF 
et DÉPURATIF, il est d’une emciuüté incontestable contre les Mala
dies du Foie et de l'Estomac, les Digestions difficiles, les Fièvres 

ques, les Affections goutteuses et rhumatismales, les Maladies 
x mes, des Enfants, et dans toutes les Mairies congestives.

SE DÉFIER DES COItTREFÀÇOltS. Exiger les Véritable* PILULES GÜHÙE préparées par PAUL CAGE 
Dépéi * Quebec i D- F.-l. I c. IN * C" l'b.iMi, '••ch", 314 me Ssint-Jeee k.:. 
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Un autre Stock de Banqueroute
........—w**iMeaweei^-g ^ B .................................- "

Al

Four eU no

Poor quatre

VNous venons d’acheter a 60 cents dans la piastre le Stock de Banqueroute de M. POIRIER de 
Montreal. Les marchandises seront ici eette semaine, et une vente exceptionnelle ’

51 Kdllio

se prepare pour Pour 1'annét
/*Q

J
L«1’1S INous prions toutes les personnes de la ville qui ont besoin de faire des achats de marchandises de prin

temps d’attendre cette formidable vente. Nous ne disons que cela pour le present.
Ne vous trompez pas de magasin, chez LE

PIGEON. PIGEON ê GIE..
A renseigne de la Boule Noire, No. 61 rue Rideau, Ottawa.

THEATRF ROYAL

I
Ottawa i

L’ASIE
II

Au dire 
Cercle La 
dune d< s J 
paisibles 
jusqu’à ce 
de 800 pt 
l'honorabl 
distingué 
de ces h 
ont valu 1 
éloquent 
dienne-fré 
Des ap jla 
mations e 
à mainte; 
que les si 
to ire lui 
bien les m 
fiers de 
rangs.

Merci di 
taire d’Et 
visite d’hii 
que ce ne

ci ns, Franciscains, Pères de la 
Compagnie de Jésus, Missionnaires 
du Saint Esprit, Missionnaires du 
cardinal Lavigerie, Sœurs de Saint 
Joseph de Cluny, Religieuses de 
différentes familles, tous en 
mot, par leurs travaux, par leurs 
fatigues, paient à la justice divine 
la rançon de leur patrie infidèle ou 
indifferent, et contribuent parla 
prédication de la Bonne Nouvelle, 
par la création d’écoles,de collèges, 
d’hôpitaux, de dispensaire-, à réali
ser la prière enseignée par le 
Mai Ire : Aivenial regnum tuum !

Que les taux de fret de la corn 
pagnie du Pacifique soient dimi
nués ;

Que les colons n’aient rien à 
payer pour le bois de construction 
et le combustible.

Que des travaux d’amélioration 
soient exécutés sur la Saskatche 
w n du Nord.

Que 1 'habeas corpus soit établi au 
Nord-Ouest.

Que les terres confisquées soient 
ouvertes à la colonisation.

Ils demandent en outre l’établis
sement d’une Cour d’Appel, la 
représentation au Sénat et à la 
Chainb e des Communes, I’in-re
duction dv système de tenure d«-s 
terres dit “do Torrens,” des sub 
sides pour les chemins de fe-, le 
droit de préemption comme deu 
xièrne homestead,ia suppression dé 
droits sur les instruments ar Joi 
res, l’ouverture à la colonisa1 ion 
des sections du nombre impair, la 
remise au Conseil du Nord-0 test 
des sommes aff ctées par le gouver 
nement fédéral au développement 
de cette région, la construction du 
chemin de fer de la baie d’Hudson, 
la nomination d’une ■ ommission 
pour regler les réc'amations des 
métis, une indemnité pour ceux 
qui ont éprouvé des pertes dans 
la dernier.- insurrection, la nomi 
nation de fonctionnaires, choisis 
dans les territoires du Nord-Ouet, 
une indemnité pour la police à che
val comme celle donnée aux vo 
Ion ta ires.

LE MOtfDE ET LA VILùBNOUVEAU CHAR PARAIS b s Libéraux-Conservateurs
S

On vient de mettre en opération, 
à la gare Bonayenturede Montréal, 

nouveau enar palais d’invention 
aussi originale que parfaite ei 
avantageuse

Cette voilure sortie des ate- 
Monarch

;>L'exposition de l’Académie des 
Arts doit se terminer ce soir à 6 
heures. Elle a été un magnifique 
succès à tous les points de vue.

Le magasin de MM. B. H. Pigeon 
a été fermé aujourd’hui toute la 
journée pour préparer la grande 
vente qui commencera demain ma
tin à neuf heures. Voyez leurs 
prix avant d’aller ail’eurs.

Thomas Gibson, jardinier à Ri 
deau Hall, s’est fracturé plusieurs 
côtes en tombiut du huit d’une 
échelle, ces jours derniers. Il est 
dans une condition précaire, mais 
on espère le sauver.

Avant hier s îr K nneth Joli île, 
âgé de 6 ans, fi's unique de M. J 
Joli He, M. A., de cette ville, était à 
jouer dans la rue Wellington, lors 
qu’il fut renversé par un cheval 
traînant une voiture remplie debois. 
Avant qu’on put l’arrêter, l’animal 
mit le pied sur la tête de l’enfant et 
lui brisa le crâne. La mort a été 
presq u’insiantanée.

C’est bhn dimanche prochain, 
le 14. que doit avoir lieu la soirée 
dramatique sous le prtronage de la 
société Ste Elizabdh. Les billets 
se vendent rapidement et tout fait 
présager Je bonnes recettes. “ La 
prière des naufragés” est pratiquée 
tous les soirs et nul doute qu’un 
brillant succès ne vienne couron
ner les efforts des acteurs qui font 
preuve d’un dévouement admirable.

La représentation d’hier soir en 
la salle St Jean Baptiste aux Chau
dières a été couronnée d’un beau 
succès sous le rapport artistique. 
M Roy sVst surpassé dans les di
vers tours d’adresse qu’il a accom
plis sur le fil de fer et sur la scène, 
et les applaudissements de l'audi
toire ne lui ont pas fait défaut. 
Somme toute, la soirée a été très 
amusante

Voici la liste des articles qui ont 
été envoyés à l’exposition de Lon
dres par l’Institut Canadien Fran
çais d’Ottawa :

lo Un dessin de mécanique (En 
gin) par John A. Sawyer.

2o Un dessin de mécanique (pont) 
par le même.

3o Un lettrage fantaisiste, par 
Joseph Aubé.

4o Un portrait (crayon) par J. B. 
Lepage

5o Un portrait (crayon) par le 
même.

6o Un travail à l’encre indienne 
par C. Taché.

7o Un travail à l’encre indienne 
par le même.

8o Echantillons d’écriture à main 
par A. M. F. Derouin.

9 Dessin d’architectuie, par L. J. 
Bédard.

lOo Carte de Sébastopol, par J. 
B. Lepage.

1 lo Dessin d’arch'lecture, par 
A. Charbonneau.

l*2o Dessin linéaire, par le mê-

i istes des Voleurs—Aetc des 
Franchises.

Locataire et Direct. J. H. OILMOUR 
Gérant, L. HOWARDunun

SEMAINE COMMENÇA NI'

Qui sont qualifiés comme 
Voteurs dans les Cités.

LUNDI, 8 FEVRIER,
RETOUR DE LA

COMPAGNIE GILMOÜR.
IlCarliers de la 

Conpany, et grâce à quelques 
changements faciles à exécuter, elle 
peut servir tour à tour de dortoir et 
de refeetouv,
confort dêsirab'e au voyageur qui 
doit faire une course de plusieurs

Toutes personnes du sexe masculin 
âgées de 21 ans, sujettes britanniques par 
naissancejm naturalisation, et possédant 
quelqu’une des qua ificalions suivantes :

I. Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété immeub e, soit de son propre 
ch f ou du chef de sa femme, évaluée à 
$3)0.

UN JOUERA LE GRAND DRAME : 1

offrant tout h SILVER KIM!IV
S l’Eglise du Canada a subi le 

contre-coup de l’insurrection de 
Riel ; si, dans ces épreuves, le sang 
Je deux missionnaires Oblats a 
coulé pour la loi, l’Eglise des Etats 
Unis a continué le cours de ses 
pacifiques progrès. Le Concile de 
Baltimore restera pour l’Amérique 
le grand évènement de l'année. 
D’importantes résolutions figurent 
dans ses actes, la fondation d’une 
uni verte catholique y a été décidée 
et, chaque année, une quête faite 
dans toutes les églises en faveur 
de notre Œuvre, lui prouvera la 
reconnaissance des fidèles et la 
sympnh e de l’épiscopat des Etats

2. Tout locataire payant un loyer de 
$2 par mois ou de $21 par année.

3. Toute personne retirant un revenu 
de $301) par année ou de *6 par semaine 
de ses gages, de so i commerce, de sa pro
fession ou de placements fails en Canada.

4. Toute p< rsohne qui est le iils, le beau 
H!s, le petit-fils ou le gendre dn quiconque 
possède une propriété de la valeur de $600 
et plus.

Tous ceux qui sont favorables au parti 
Libéral-Conservateur et dont le nom n’est 
pas encore sur les list-s électorales mal
gré qu’ils possèdent une ou ^plusieurs des 
quai lications ci-dessus, sont priés d’en- 
vuy.-r immédiatement leurs nom et pré
noms, adresse, la lia ure de leur qualifica
tion à l’uu des messieurs dont suit la

QUARTIER VICTORIA—C. Gagné,
Wellington, ou R. S. McKenzie, 167 
rue Cambridge.

QUARTIE 1 WELLINGTON—C. Magee, 
24 rue Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 
Birkett, rue Rideau.

QUART 1 Ht BY — P. H. Chabot, rue 
Sussex.

QUARTIER OTTAWA — Wm McEvela, 
rue de l’bgbse, on Chas. Desjardins, 
écheviu, 85 rue Water 

Ou à D. O'Connor, président de l’asîocia- 
tion Libérate-Co 

J. W. McRae, Association Libérale-Con
servatrice des Jeunes Gens.

Th os. Stewart, Association Libérale Con
servatrice des Ouvriers, 531 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des formules 
primées.

Que chaque conservateur n’oublie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la lin de février.

Qu’on ne l’oublie pas f Qu’on ne l’ou
blie pas !

jours par chemin de fer. L’ameu
blement en est du dernier goiv, 
d’un fini superbe, et la nuit venue, 
fauteuils et tables disparaissent 
pour faire place à de véritables 
dortoirs et cabinets de toilette qui 
font oublier l’absence du domicile 

Le plan de c ■ nouveau char est 
dû à certains ingénieurs canadiens, 
parmi lesquels il nous fait plaisir 
de mentionner M. Davis, surinten
dant du chemin de fer dii Nord.

Matinées : JEUDI et SAMEDI. 
Admission : 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. m. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission: 15,20, 30 et 50 cts.

Èzu p

ut

Voitures! Voitures! Un cer 
triste rôle 
a iance du 
naul un 
loin d n 
dans.on 

S’il n’ei 
nous croi 
faute gros 
qu’à ce jo 
loyal et di

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du liui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

VL’APOSTOLAT CATHOl JQU E E N Dans le va-Le archipel océanien, 
pendant que les Manstes ouvrent à 
Wellington le collège de St Patrick, 
poursuivent de leur zèle, au milieu 
des huttes sauvages, les ptuvres 
Maoris, enlèvent, dans i’Océame 
centrale, à l’hérésie wesleyenne et à 
la religion d’Etat du roi Georges, 
grand vombre d’adhérents ; pen 
daiit que les Pères des Sacrés 
Cœurs de Picpus érigent des écoles, 
continuent dans la léproserie de 
Vlolokaï leur admirable apostolat, 
hs missionnaires d’Issoudun arbo 
laient dernièrement, sur les « ôtes 
au Te fois inhospitalières de la N ou 
velle-Goinée, la bannière du Sacré 
Cœur, bénite par le Souverain 
Pontife, et donnaient au nvag i où 
ils abordaient le glorieux nom de 
Port Léon.

U'85

(Suite d fin).I m
Eu Afrique, !•- champ d’aclion 

de l’apostolat s’él a git chaque j -ur, 
et cette année a été témoin d'un 
événement considérable ; nous vou
lons parler de la Conference de 
Berlin. Les représentants de dix- 
sept puissances se sont réunis dans 
cette capitale pour discuter les inté
rêts et travailler à la civilisation du 
continent mystérieux. Liberté de 
commerce stipulée pour le bassin 
conventionnel du Congo; protection 
et sécurité assurées aux explora
teurs et aux missionnaires ; limites 
assignées aux puissances inléres 
sees; entreprise particulière élevée

la condition o’Etat souverain : 
voilà en quelques mots les consé
quences d’un fait qui marquera 
dans les annales africaines.

A Madagascar, la situation ne 
s’est pas modifiée, et les mission 
naires exi'és continuent à évangé 
liser les tribus soumises à la Frail 
ce, en attendant le jour où ils pour 
ront regagner leurs stations 
fiées. Puisse le chef vénéré de 
cette mission, Mgr Cizet, élevé 
depuis peu à la dignité ëpiscôpale, 
rentrer bientôt dans l’intérieur dt 
l’ile 1 II bénira avec joie ses admi
rables néophytes qui, orphelins de 
leurs pasteurs, se réunissent ce peu 
dant poui la prière avec le même 
zè e et la même fidélité.

Le Soudan est toujours sous la 
domination des hordes sauvages 
qui l’ont envahi en 1882. Cepen 
aant, d’après un rapport que nous 
croyons fidèle, dep.ns la mort du 
Mahdi l’insurrection serait en dé
croissance, l’armée des rebelles ré 
duite à dix mille hommes, et le> 
habitants décidés à reconnaître la 
domination de l’Egypte.

Les missionnaires d’Afrique cen 
traie sont encore captifs. Seuls le 
Père Bononi et après lui trois au 
très religieuses ont pu tromper la 
vigilance des gardiens et reconqué
rir leur liberté. Le courageux 
missionnaire est reparti, avec des 
sommes offertes par la charité ca
tholique, pour travailler à la déli
vrance de ses confrères et des 
Sœurs.

Partout enfin en Afrique l’œuvre 
de Dieu se fait activement. Pères 
des Missions africaines de Lyon, 
Oblats de Marie, Lazaristes, Capn-

C 1>K H tSPONDAXCE

Monsieur le rédacteur du Canada, ALFRED MATHIEU, sonJ’avais lancé un défi à M. L. O. 
Lab-Mle ; il me répond en. publiant 
une lettre privée que je lui adres
sais il y a quelques jours.

A part l’indélicatesse du procédé, 
que j ; livre à l’appréciation indivi 
due île de vos lecteurs, la conduite 
de mon adversaire comporte l’aveu 
implicite qu'il n’a pas assez de 
confiance en ses forces et de cou 
rage pour appuyer par d ;s faits 
ses [accusations et ses injustices à 
mon adresse.

Il ne s’agissait pas, entre M 
La belle et moi de savoir qui, écrit 
e plus correctement la langue 

française, mais de prouver qui est 
le plus compétent en fait d’art dra
matique et c*e déclamation, et 
quand même il serait établi que 
j’écris encore plus mal que son 
porte-voix tente de le faire croire, 
le iitlérend n’en resterait pas 
moins sans soin don, attendu qu’une 
foule d’acteurs émnents, sans com
prendre dans ce nombre le dtrec 
leur du Cercle Dramatique de 
l’Institut, n’ont guère brillé par 
leurs connaissances philologiques.

Je ne tiens pas à engager nue 
querelle d’Allemand avec M. La- 
belle et ceux qui écrivent en son 
nom ; aussi, à l’avenir, je cuns"dé
ferai comme non avenue toute cor 
lespondance n’ayant pas i apport à 
mon défi.

No. 380 rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885, laiservairce.

La misèi 
dans la vi 
nombreux 
de bieufau 
Paul et de 
pris et voil 
vouent d’ 
l’une pour 
et l’a u ire p

Pour coi 
œuvre, les 
El zabeth 1 
à la charit 
des billets 
que qui do 
au profit di 
tendent de 
ceux qui 
indigents ; 
ser les pau 
vres c'est r 
même, pui: 
vous faites 
res c’est à i 
Aussi, un 
difficulté d 
pauvre, doi 
n’y a pas d

Faisons 
tant des bi 
dft charité 
refuser au 
si gracieu 
mandent s1

Sièges d’
Parquet.
Galeries.

ggNe nous 
des billets 
donnons-er 
rons-leurle 
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Photographies
GRANDE REDUCTION

UN MOIS SEILEIENT
Photographies grant eurà N "mis venons de ie voir, l’Eglise 

plus que jamais se sent pressée de 
la noble ambition de sauver les 
âmes. Nous le voyons encore, 
cette année, des malheurs sans 
ex. m;.ic depuis le.^ grande* persé
cutions, ont ensanglanté et ruiné 
nos uns.-ions de i Extrême Ouest. 
Aussi le devoir de notre Œuvre est 
u’adresser à nos bienfaiteurs 'e plus 

A des désastres ex-

CABINET
$2.00 par doz.

CHEZ

Dorion <&Aqueduc d’Ottawa
Delorme

40 Rue Snarls et 569 Rue Sussex,|"NVS SOUMISSIONS cachetées, adres- 
LJ sées au soussigné et portant la sus- 

cription “ Soumission pour Tuyaux en 
Plomb, Tuyaux en Fonte, et Ouvrages en 
Cuivre, o c ,” tel que requis par la munici
pale ‘, seront reçues jusqu’à MERCREDI 
le 24 février 1886, pour fournir les effets 
suivants :

10.006 lbs de tuyaux en plomb, 
services.

30 tonnes de tuyaux rn fonte, 5 po ces 
de diamètre.

'0 tonnes de tuyaux en fonte, 3 
de diamc.re.

pressant appel 
ceplionne's leur cœur doit répon 
dre par un charité sans mesure. 
Sans doute les pauvres abondent 
autour de nous ; sans doute des 
charges nouvelles s’imposent 
catholique s d'Europe • i 
en soumit s certains VUE 
Propagation de la Foi ne seuffrira 
pas de cts souffrances, car ce que 
nos bienfaiteurs ne pourront plus 
demander à leur snpeiflu, ils le 
prélèv- ront avec bonheur sur le

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

18 Oct. 84 le.
aux 

môis nous 
ivre de la

;ar>&
B

pouces

Des borne-fontaines, de soupapes, divers 
ouvrages en foute, lobinets d’arrêt en 
cuivre, accouplements, etc.

Ces art clés devront être îourn s à la 
corporation, durant l’année 1886.
;kLes spécifications et conditions du 

irai peuvent être

me.eveïsa: ru. AVIS IMPORTANTVotre bien dévoué,
L. P. Morel.

13o Dessin de pers^ ective, par L.
Ghà-^pu.

1 io Dessin de perspective, par le 
mê n -

too Dessin de perspective, par le 
même.

1Go Dessin linéaire, par le même.
!7o do
18o do
19o Dessin de maçonner e, parle 

même.
20o Dessin au crayon, par le 

même.
2to Dessin au crayon, par le 

même.
22o Paysage au crayon, par Jo

seph Aube.
Nos félicitations à l’Institut et 

nos meilleurs souhaits aux expo
sants.

AUX
UNE DEPUTATION DU NORD- 

OUEST vues e.i s'adressant au 
bureau de 1 ingénieur de la ville.

Dessoumissi ns séparées, pour chacun 
les items sus-mentionnés seront reçu 
mais la municipalité ne s’engage pas à ac
cepter la plus basse ou aucune soumis-

comemas dwNOTE DE LA RÉDACTION. —M. Morel 
iuus a adresse hier la correspon

dance ci-dessus. Nous espér. ns 
qu’elle mettra fin à un débat qui 
devient fastidieux pour ne pas dire 
davantage. Dans tous les cas, 
sommes fermement déterminé à 
ne publier que les écrits ayant 
rapport au sujet en litige et d’ou se- 
seront exclus to vies attaques per
sonnelles et injurieuses. Nons en 
donnons avs aux parties iutéres-

TTU la grande quantité d’eau qui s’est 
V gaspillée durant durant la dernière 

semaine, ce qui nécessite une pression 
extraordinaire sur les machineries, les

Le Dr J T. Wilson, d’Edmonton, 
M. J W. Purley, ae Moose Jaw, 
tous deux délégués par le Conseil 
du Nord Ouest, sont arrivés dans 
la capitale hier et ont présenté au 
gouvernement une liste de récla
mations au nom d*- la population 
des teintoires.

Ils demandent entre aulres cho
ses que le conseil ait !e droit d'in
corporer des compagnies dont l’ob
jet est simplement local ;

Que toutes les réclamation des 
colons soient réglées ;

ido do
nous do do. Par ordre du comité du département de 

laquedue. consommateurs d’- au sont oriés de voir 
à ce que leurs robinets ne soient pis lais 
sés entièrement ouverts—un petit Ûle- 
d’eau coulant de la dimension d’une pailt 
le est suffisant pour empêcher de geler 
l’eau. A moins qu’une grande réduction 
du gaspillage d’eau ne se fasse sentir im
médiatement, il fan Ira mettre de strictes 
règiemeuls en force pour empêcher cette 
consomm ition d’eau inutile.

Par ordre,

ROBERT SURTEES,
Ingénieur Civil.

Bureau de l’Ingénieur Civil, 
Ottawa 5 février 1886.

ses. y***»1 «e ia VAU 
U est la uieilienre point» 

inaae contre la chute de» 
cheveux el la Calvitie. Ei 
xenle chez C. O. DtCIEK 
rtinriiuctoa.

Le palais et l’estomac do l’homme 
n’éprouvent nulle part plus de sa
tisfaction qu’au restaurant Lanctôt.

ROBERT SURTEES, 
Ingénieur Civil.

•• * 8ii0<tes Ottawa, 5 Fév. 1886.
HEMC


